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IV. 

LA NATALITÉ JUIVE EN RUSSIE: 

M. V. Izmaïlow, dans le Nouveau Temps, tire de curieuses conclusions du chiffre 
des naissances de la population Israélite de la Russie d'Europe comparé à celui des 
populations d'autres confessions prises dans leur ensemble. M. Izmaïlow s'est servi 
des données publiées depuis vingt ans par Y Annuaire statistique du ministère de l'in­
térieur. Voici une liste parallèle de l'augmentation de ces deux catégories de nais­
sances : 

AUTRES 
JUIFS. CONFESSIONS. 

1867-1871 61,420 3,132,000 
1872-1876 71,720 3,207,000 
1877-1881 76,180 3,200,200 
1882-1886 90,040 3,815,800 

Il résulte de cette liste que le total général des naissances en Russie a augmenté 
dans ce laps de temps de 21 p. 100, soit d'un cinquième, tandis que chez les israélites 
il s'est accru d'une fois et demie. Si l'on compare l'année 1867 à l'année 1886, il se 
trouve que l'augmentation de la population juive du chef des naissances a été de 
plus de 66 p. 100. Notre confrère fait observer que même à l'époque de la dernière 
guerre, tandis que le nombre général des naissances avait un peu diminué, il y a eu 
chez les juifs recrudescence de natalité, laquelle a pris des proportions plus grandes 
encore pendant les années de prospérité qui ont suivi la guerre. L'augmentation des 
naissances pendant celte période de cinq ans se chiffre par 19 p. 100, ce qui cons­
titue un progrès à peine croyable. 

Pour comprendre la portée de ce fait, il est bon de recourir aux moyennes de 
l'augmentation annuelle, par les naissances, de la population des différents États de 
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l'Europe dans la seconde moitié de ce siècle. Nous en empruntons les chiffres au 
statisticien italien L; Bodio : 

En France 0.01 
En Italie 0.67 
En Autriche 0.83 
En Grande-Bretagne 0.90 
En Prusse 0.98 
En Danemark 1.13 
En Saxe 1.55 

Ce dernier chiffre est le plus considérable qu'il y ait eu en Europe. 
D'après M. le professeur Jahnson, la moyenne de la Russie est de 1,07, ce qui équi­

vaut presque aux chiffres susmentionnés empruntés à VAnnuaire statistique. Celle 
de la population israélite en Russie est de 33 p. 100, ce qui est sans exemple. De 
cette façon, tandis qu'en Europe la population se double en 150 ans, en Russie, en 
90 ou 95 ans, notre population israélite n'a besoin pour cela que de 30 ans au plus, 
de façon que le nombre des juifs dans l'Empire s'accroîtra de neuf à dix fois pendant 
que l'ensemble de la population de la Russie ne fera que doubler. A. R. 


